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Zéphyrin Namancurà 
(1886 – 1905) 

‘’Je veux être utile à mon peuple’’ 



Zéphyrin Namancurà est originaire de la 

Patagonie, territoire situé au sud de l’Argentine. 

Il appartient à l’ethnie Mapuche, l’un des 

peuples autochtones de l’Amérique Latine. Pour 

comprendre sa vie, il faut la situer dans sa terre, 

dans son ethnie et dans sa famille, les 

Namancurà. 



A la maison, il était attentif aux 

besoins de sa mère qui 

s’occupait des travaux 

ménagers. Alfred et Anibal, ses 

frères, racontent que Zéphyrin 

était toujours occupé à faire des 

travaux manuels. Souvent, au 

lever, sa mère ne le trouvait pas 

à la maison. Plus tard, il rentrait 

avec un fagot de bois mort. 

Parfois, il vendait le bois et 

donnait l’argent à sa mère. 



JE VEUX ÊTRE UTILE POUR 

MON PEUPLE 

‘’ (…) Pourquoi ne m’amènes-tu pas à Buenos Aires pour étudier ? 
Je pourrais, ainsi, un jour, être utile à mon peuple’’. 



*Les Mapuches ne cultivaient pas. Ils étaient 
des chasseurs. Les troupeaux étaient réduits et 

l’espace assigné par le gouvernement était 
trop petit pour un peuple qui vivait de la 
chasse. Namancurà sollicite 10 lieues au 

gouvernement. 



*Celui-ci lui donnera 8 avec une 

clause trompeuse par laquelle se 

définit le don d’autres terres d’une 

autre région de l’Argentine. C’était 

l’excuse pour obliger la tribu plus 

tard, à se déplacer. 



Il a une vision claire et 

surprenante à ses onze ans. 

Il décide de parler à son 

père en lui disant : 

« Papa, voyons dans quel état nous sommes 

après avoir été les propriétaires de cette terre. 

Nous sommes à présent, désemparés. Pourquoi 

ne m’amènes-tu pas à Buenos Aires pour 

étudier ? Je pourrais ainsi, un jour, être utile à 

mon peuple ». 



Emmanuel se dirige chez l’ex-

président de l’Argentine, le Dr 

Louis Saenz Peña et lui 

demande des conseils. Celui-

ci lui parle de l’action 

éducative des Salésiens de 

Don Bosco. Le cacique se 

rend à l’école Pie IX située 

dans le quartier d’Almagro, où 

il inscrit Zéphyrin le 20 

Septembre 1897. 

Louis Saenz Peña  



Dès les premiers jours, Zéphyrin met toute sa 

volonté et son enthousiasme pour profiter au 

maximum de l’éducation que les Salésiens lui 

offrent.  

En premier lieu il étudie la langue espagnole et il 

se met à jour dans les autres cours. Il participe à 

la vie de l’école : la chorale, le mouvement de 

l’Ange Gardien, les jeux et les fêtes. 



SA MATURATION 

CHRÉTIENNE 

(…) Dans son cœur se réveille de plus en plus le désir de servir le 
Seigneur pour que son règne vienne. 



Depuis son entrée à l’école 

Salésienne Pie IX, Zéphyrin a 

manifesté un grand intérêt pour 

connaitre Jésus. Plus il le 

connait, plus son enthousiasme 

grandit. Il se prépare très bien à 

la Première Communion et à la 

Confirmation. Ces deux 

Sacrements marquent 

profondément sa vie. 



L’adolescent Mapuche admire avec grande joie la 

mission que Monseigneur Jean Cagliero réalise dans 

sa tribu. Il prépare son papa, le cacique Namancurà, à 

la Première Communion et à la Confirmation qui ont 

eu lieu le 25 Mars 1900. Lorsque Monseigneur est de 

passage à Buenos Aires, il transmet les activités de la 

mission en Patagonie. 



« Moi aussi, je veux être salésien 

et j’irai avec Monseigneur 

Cagliero en Patagonie pour 

apprendre à mes frères le chemin 

du ciel, comme il me l’a 

enseigné ». 

Zéphyrin Namancurà 

En hommage à Mgr Cagliero, un jour de fête. 



En Janvier 1903 Zéphyrin va à 

Viedma. Cette ville était, pour les 

Salésiens, un point important, le 

siège de l’évangélisation de la 

Patagonie.  



Zéphyrin était bien à l’aise et joyeux dans 

l’ambiance des écoles salésiennes, pourtant il n’a 

jamais cessé de manifester son désir de retourner 

en Patagonie pour être utile aux siens.  

A mesure qu’il progressait 

dans la vie chrétienne, ce 

rêve se transformait en 

appel missionnaire (…) 



« A Viedma, on m’a confié le doux travail de 

sacristain de l’école, tache vraiment enviable 

! C’est très beau d’être proche de Jésus, 

prisonnier d’amour dans le Saint 

Tabernacle. » 

Zéphyrin Namancurà 



Le 06 Juillet 1904, Zéphyrin quitte Viedma, 

accompagné de Monseigneur Cagliero et du père 

Garrone. Ils s’arrêtent quelques jours à Buenos 

Aires. Là, il vit des moments de joie intense : les 

retrouvailles avec ses compagnons et supérieurs 

de l’école Pie IX. 



Tous remarquent comment il a dépéri. 

Le Père Vespignani l’interroge 

personnellement sur l’état de sa santé. 

Il lui répond : « Plus ou moins » et confesse 

qu’il a craché du sang plusieurs fois. 



Le 19 Septembre 1904 Zéphyrin va à Rome et une 
semaine plus tard il a la joie de rencontrer 

personnellement le Pape Pie X. (…) Le Pape 
s’entretient avec intérêt et lui donne sa bénédiction 
extensive à toutes les personnes de sa tribu. Quand 

tout le monde s’est retiré, le secrétaire privé du Pape le 
conduit au bureau du Saint Père où celui-ci l’attend 

avec joie. 



Le Pape salue encore Zéphyrin et lui donne une 

belle médaille comme souvenir de sa visite. 

Zéphyrin se comporte avec simplicité et 

politesse. 

Il rayonne d’une sagesse pleine d’humilité et de 

discrétion qui étonne tout le monde. 



Le moment du don total approche ! 

Au début de Mars 1905, Zéphyrin ne peut plus 

continuer les études. Le 28 Mars, il est 

hospitalisé à Fatebenefratelli, Centre Hospitalier 

des Frères de Saint Jean de Dieu. 



Mgr Cagliero, son très cher ami et Père spirituel, 

resta à ses cotés jusqu’à la fin. Il lui donna les 

derniers sacrements. 

« Zéphyrin était tranquille, soumis à la volonté 

de Dieu, souriant au milieu de ses souffrances ». 



Il s’est éteint en silence le 11 Mai 1905, à l'âge 

de 18 ans. Il avait la tuberculose. 

Le Pape Paul VI le 

déclare Vénérable en 

1972 

Le 11 Novembre 2007 – 

Chimpay –,  

 le Pape Benoit XVI le 

proclame Bienheureux 




